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Résumé: Au cours de ce mémoire, on montre que la RMN du 13e, en dépit d'une faible sensibilité et d'une faible 
abondance pour ce noyau, constitue une excellente méthode d'analyse des principaux constituants des vins. Les 
paramètres d'acquisition des spectres de RMN du I3e optimisés grâce à la méthode du simplexe conduisent à d'ex­
cellentes relations linéaires (r2 > 0,999) entre la surface des raies de résonance et les concentrations des divers com­
posants. Une bonne précision (erreur < 5 %) est alors obtenue et cette technique pennet en une seule expérience 
et en un temps voisin d'une heure, de doser le glycérol, les acides tartrique, malique, lactique, succinique, citrique, 
les butanediols ainsi que le fructose et le glucose. Les domaines de concentration typiquement mesurables dans 
de bonnes conditions doivent être supérieurs à 5x 1 0-3 M. 

Abstract: Despite both the low sensitivity and abundance of the carbon 13 nuclei, I3e NMR spectroscopy was 
shown to be an excellent quantitative analytic method for the main components of the wines. The acquisition para­
meters of the 13e NMR spectra optimised by means of the simplexe method lead to excellent linear correlations 
(r2 > 0,999) between the integral of the resonance signaIs and the concentrations of the corresponding components. 
Using such optimised parameters, an enhancement of the accuracy was observed. In this way, the technique allows 
the quantitative analysis of at least 9 components (such as glycerol, tartaric, malic, lactic, succinic, citric acids, buta­
nediols, glucose and fructose) in a sole experiment in approximately one hour with a precision of about 5 %. 
Typically, concentrations of each component up ta 5.10-3 M can be measured in very good conditions. 
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INTRODUCTION ET 
POSITION DU PROBLÈME 

En dépit d'une faible sensibilité par rapport à d'autres 
spectroscopies telles que l'Ultraviolet ou l'Infrarouge, 
la Résonance Magnétique Nucléaire (RMN) s'est avé­
rée au fil des années comme un outil d'analyse quanti­
tative de premier ordre au service de l'agro-alimentaire. 
Il en va ainsi des techniques RMN dites de basse réso­
lution qui permettent en particulier de doser de façon 
routinière la composition en eau et en matières grasses 
des émulsions (LE BOTLAN et al.., 1988) ou le degré 
alcoolique des boissons (TELLIER et al.., 1989). De 
même, grâce à la RMN du proton en haute résolution, 
il a été possible de quantifier les concentrations d'un 
certain nombre de métabolites du vin (ANDERS etaI., 
1976, GUINON etBELANCHE, 1989, SACCHIetal., 
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1990). La RMN d'un autre noyau, le deutérium, a éga­
lement été l'objet d'intenses recherches. Des études quan­
titatives le concernant ont ainsi conduit à l'avènement 
d'une nouvelle méthode d'identification de l'origine des 
composés (SNIF NMR, MARTIN et al., 1982, 1983, 
1986). En effet, la RMN présente la rare particularité, 
parmi les techniques spectroscopiques actuellement 
connues, de produire des signaux d'absorption propor­
tionnels à la concentration des substances analysées. 
Cette propriété compense ainsi la faible sensibilité inhé­
rente à la méthode et explique en partie son fort déve­
loppement. Un autre noyau est également très utilisé, il 
s'agit du carbone-13 (13C). Comparativement au noyau 
1 H, le 13C semble a priori peu intéressant si on désire 
l'utiliser à des fins quantitatives. Il est en effet encore 
moins sensible que le 1 H et il est surtout beaucoup moins 
abondant. Le proton a une abondance naturelle supé-






















